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ANNEXE 

Aquilania, XV, 1997-1998, p. 67 à 71 

Philippe Marinval Ccn rrc d ·A mhropulogic 

Laurent Boub ~~,:';s~"""-c""'" ' y :i9 allées .Jul es Guesde 
3 1 000 Toulouse 

Données sur l'économie végétale du Cluzel 

au Premier Age du Fer (Toulouse, Haute-Garonne) 

INTRODUCTION 

Retracer l' économie végétale (productions 
agricoles , commerce des denrées, modes de 
consommation .. . ) d'une agglomération durant la 
Protohistoire est, en soi, une tâche ardue . Pour 
Toulouse, les difficultés se renforcent puisque, 
pratiquement, peu de données sont disponibles. 
Toutefois, les informations provenant des fouilles 
du Cluze! permettent d'esquisser une restitution 
des pratiques agricoles et de l' alimentation 
végé tale. 

Deux lots de paléo-semences carbonisées, 
provenant de deux ensembles distincts datant du 
Premier Age du Fer, ont été recueillis lors des 
fou illes di rigées par A. Muller sur le site du 
Cluze!. L'équipe de fouilles a effectué elle-même 
les tamisages de ces deux concentrations de 
carpo-restes . Seuls les refus de tamis (dont le 
maillage est évalué à 1 mm) nous ont été confiés. 
U ne perte d'information est donc probable en ce 

qui concerne les semences de petite dimension. 
En général, l' état de conservation des paléo­

semences es t satisfaisant mais l'existence d'une 
gangue sédimen taire les recouvrant a gêné les 
observations. Aussi est-il difficile de séparer les 
grains d'amidonnier ( Triticwn dicoccwn) de ceux 
de l' épeautre (T. sjJelta), deux blés dont la 
morphologie des caryopses (grains) est fort 
similaire . La présence de funae (bases d'épillet) 
possédant des caractères spécifiques permet 
d'attester la présence effective des deux espèces. 
Toutefois, il n' est pas envisageable de dénombrer 
précisément chaque espèce. Dans ces conditions 
nous avons choisi de regrouper ces deux blés sous 
l'appellation amidonnier 1 épeautre ( T. 
dicoccum 1 spelta) . 
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1. ÉPANDAGE DE SEMENCES 

CARBONISÉES, SECTEUR I/ ~' 
ZONE A2 (PHASE II D) 

Au sein de l'occupation du Premier Age du 
Fer, deux soles de foyers superposées ont été 
mises au jour. Une masse de paléo-semences 
calcinées entourait la seconde structure (la plus 
récente) . Il est fort probable, comme le propose 
A. Mulle r, que ces vestiges sont en liaison avec le 
foyer et correspondent à un ou plusieurs rej e ts 
d'accidents de préparation à des fins alimentaires 
(grillage de céréales ... ) ou à une é tape de la 
conservation des grains (séchage, nettoyage avant 
stockage ... ). 

L'amas est constitué pour les deux tiers de 
grains de blé, amidonnier e t épeautre ( Triticum 
dicoccum/sjJelta), e t d'un tiers de caryopses d'orge 
polystique vêtue (Hm·deum vulgaTe). Quelques 
carpo-restes de mauvaises herbes, vesce (Vicia sp.) 
et ansérine (Chenopodium album) , ainsi qu'un 
pépin de vigne sauvage ( Vitis sylves tris) 
complètent ce t ensemble. De rares glands de 
chêne (Quercus sjJ.), qui ne nous ont pas é té 
fournis, provenant semble-t-il de cet ensemble, 
sont également signalés. 137 

Dans l'hypothèse ou il s'agirait d'un unique 
épandage, nous serions en présence d'un 
mélange volontaire d'amidonnier et d'orge. Non 
seulement il est tout à fait possible de consommer 
en association ces deux céréales (notamment 
sous forme de bouillies ou de galettes) , mais elles 
ont pu croître simultanément dans le même 
champ. En ce sens, l' amalgame du Cluze! 
résulterait d'une méture 138 . 

Dans le Nord de la Gaule, notamment en 
région parisienne, de telles associations (blé-orge, 
particuliè rement épeautre-orge vê tue ) ne sont pas 
rares à l'Age du Fer. Elles sont illustrées, par 
exemple, par la découverte du silo de Thiais (Val­
de-Marne) 139. Dans le Sud-Ouest, les découvertes 
de Chastel, Aiguillon et de Montamat, Tonneins 
(Lot-et-Garonne) laissent entendre que des 
pratiques similaires ont pu avoir lieu à la même 

1 ~ï . A. 1\•lullcr, rappon de fouilles 1985. 

1 ~8. tvlé ture : association de de ux o u plusieurs espèces cultivées conjointeme nt 

dans le même champ, comm e par exemple le méteil : mélange de from ent et 

de se ig-le . 
1 ~9 . M arin v;d, 1992. 

P. Marinval et L. Bouby 

pé riode en Aquitain e e t dans le Toulousain 140 . 

Tous ces ensembles, s'ils se rapportent bien à 
des associations volontaires (en l'abse nce de 
preuves formelles , ne peut-on considé re r que la 
répé tition des découvertes peut faire foi ?) , 

traduisent l'existence d'un mode agricole e t d'un 
type de consommation particulier : la culture 
coi"Uointe de l'orge e t d'un blé . Pratique qui 
semble assez répandue aux Ages du Fe r en Gaule. 

Quoiqu'il en soit, ces céréales, au vu des 
données carpologiques disponibles, paraissent 
avoir généralement connu les faveurs d es paysans 
gaulois 14 1 . 

2. LES SILOS (PHASE II D) (TABLEAU 1) 

Deux silos du Premier Age du Fer ont é té 
fouillés par A. Mulle r en 1978 (silo 1) e t en 1987 
(silo 2) en bordure sud du plateau du Cluze!. 
Tous deux présentaient un profil en cloche avec 
des parois très surplombantes. Leur comblement 
semble s'ê tre effectué dans un temps 
relativement court, peut-ê tre en une seule fois. 

2.1. Le silo 1 
Le comblement de ce tte structure n'a livré que 

quelques fragments de glands ( Quercus sp.), 
indices d'une activité de collecte de ces fruits secs. 

2.2. Le silo 2 
Ce deuxième silo s'est révélé beaucoup plus 

riche , notamment en nombre de restes. Nous 
avons pu disposer de 50 litres de refus de tamis 
provenant, semble-t-il , du remplissage secondaire 
de la structure. Les semences ne correspondent 
donc en rien à la fonction primaire de la fosse 
(lieu de stockage). Il ne s'agit que de d échets j e tés 
dans un dépotoir. Ils ne fournissent donc que des 
données partielles sur les espèces exploitées à 
l' époque. 

Les deux mêmes espèces de blé, l'amidonnie r 
et J' épeautre, sont attestées, comme le prouvent 
les juTcae recue illies. Si l'on se réfère au nombre 
de bases d' épille ts re trouvées, l' amidonnie r 
pourrait ê tre l'espèce dominante (représentée 
par six fois plus de fw-cae que J' épeautre) . 

l 'lÜ. M arin va\ , 19911. 

14 1. M arin val , 1988 ct 1989. 
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C ÉRÉALES 

Froment/ Blé dur 

Amidonnier/ 
Epeautre 

Amidonnie r 

Epeautre 

O rge vêtue 

Millet commun 

Millet italien 

V ÉGÉTAUX CUEILLIS 

Chêne 

Vigne sauvage 

HERBACÉES SAUVAGES 

Ansérine 

Avoine 

Brome 

Mauve 

Oseille 

Vesce 

indéterminée 

SILO 1 

Trititicwn aestivwn/du-rum 

T. dicoccum/sjJelta 

Triticwn dicoccwn 

Triticum sjJelta 

Honlewn vulga-re 

Panicum miliacewn 

Seta-ria italica 

Quercus sp. * fg 

11itis s)'lvest1is 

ChenojJocliwn album 

Avena sjJ. 

Bromus sjJ. 

Malva sjJ. 

Rumex cf crispus 

11icia sjJ. 

fg =fragment 
fwca =base d'épillet 
''' = non comptabilisé 

Aquilania, XV, 1997-1998 

SILO 2 ZONE FOYÈRE 

40 cf 

11 .570 + 4000 fg 4300 

280 jitTCa + * fg 2juTca 

50 furca + * fg 

11 20 2200 

585 

10 

* 
l 

2 

10 

l OO 

30 

30 

40 20 

l 

Tableau 1 :Résultats cwjJologiques: Le Cluzel, Toulouse (Haute-Gamnne). 
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L'amidonnier/ épeautre constitue, d' ailleurs, le 
taxon maj o ritaire, puisque 11 570 grains ont é té 
dénombrés, alors que l'orge n 'est représentée 
que par vingt fois moins d'individus. La mention 
du froment/ blé du r ( T?iticum aestivum/dum m) 
n 'est pas certaine. 

Au sein de cet ensemble figurent également 
des semences de céréales à petites graines, les 
mille ts : le mille t commun (Panicum miliaceum) e t 
le millet italien ( Setaria italica). La culture de ces 
plantes se développe sur tout à l'Age du Bronze en 
Gau le e t témoigne d 'influences nord-orientales. 
Elles j ouissent toujours à l'Age du Fer d 'une 
certaine importance . Strabon 6 et Pline 7 précisent 
même que les peuples de l'Aquitaine cultivaient 
tout spécialem ent le mille t, ce que confi rment, 
en parti e, les données carpologiques s. 

La mention du mille t italien revê t un intérê t 
tout particulier. Jusqu'à présent, il n' é tait 
reconnu que dans le Cen tre-Est e t le Sud-Est du 
p ays . Ce tte découverte a tteste son existen ce e n 
Gaule occidentale. De plus, Pline9 souligne qu' en 
Aquitaine, comme en Cisalpine e t à Marseille, 
c'est essentiellem ent ce m ille t que l'on cultivait. 
Or, les découvertes arch éologiques montraient 
jusqu 'alors que les Gaulois exploitaien t plutôt le 
millet com mun JO_ Un désaccord existait don c 
entre les textes e t les don nées carpologiques. 

Les données du Cluze! viennent modifier cette 
impression e t renfo rcent parti e llem ent les 
documents textuels. D 'autant plus que cette 

6. IV, 2, 1. 

7. 1·/. N., XVIII , IOI. 
8. Marinval 1994. 

9. H .i\". , XVIII , IOI. 
10. :\-la rinval 1994. 
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